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PNGMDR
Décret du PNGMDR

Décret « procédures » du 02 novembre 2007
Arrêté INB du 7 février 2012

(pour ce qui concerne la gestion des déchets)

Décisions de l’ASN à caractère 
réglementaire

(pour ce qui concerne la gestion des 
déchets)

Directive 2011/70/Euratom

Code de l’environnement

Décision de l’ASN

Décrets et arrêté INB

PNGMDR

Décret du PNGMDR

Directive 2011/70/Euratom

Cadre juridique

Code de l’environnement

2



Loi de 2006 sur la gestion

des matières et déchets radioactifs

� Article L. 542-1-2 du code de l’environnement définit le contenu du
plan national de gestion des matières et déchets radioactifs (PNGMDR)

• Dresse le bilan des modes de gestion
• Recense les besoins prévisibles d’installations de stockage et 

d’entreposage
• Détermine les objectifs à atteindre pour les déchets ne faisant pas 

l’objet d’un mode de gestion définitif

Le Gouvernement soumet tous les 3 
ans au Parlement un plan national de 
gestion des matières et des déchets 
radioactifs (PNGMDR)

Les prescriptions du plan sont fixés par décret :

Décret et arrêté du 23 février 2017 pour 
le PNGMDR 2016-2018
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Plan national pour la gestion des déchets
et des matières radioactifs

Le PNGMDR est établi selon les principes suivants :

• Réduction de la quantité et nocivité des déchets par  
• la prévention
• le traitement (politique de retraitement des combustibles usés)
• le conditionnement

• Les matières en attente de traitement et les déchets radioactifs en
attente de stockage sont entreposés dans des installations spécifiques

• Après entreposage, les déchets non susceptibles
d’être stockés en surface ou en subsurface sont 
stockés en stockage géologique profond

Le PNGMDR s’appuie sur l’Inventaire national 
des déchets radioactifs établi par l’ANDRA
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Classification des déchets 
et modes de gestion associés

Déchets dits « à vie 

très courte » 
contenant des 

radioéléments de 

période < 100 jours

Déchets dits « à vie 

courte » dont la 

radioactivité provient 

principalement des 

radioéléments de période

≤ 31 ans

Déchets dits « à vie 

longue » contenant 

majoritairement des 

radioéléments de période 

>31 ans

Très faible activité 

(TFA)
Gestion par 

décroissance 

radioactive sur le 

site de production
puis élimination dans 

les filières de stockage 

dédiées aux déchets 

conventionnels

Recyclage ou stockage dédié en surface
(installation de stockage du Centre industriel de 

regroupement, d’entreposage et de stockage de l’Aube)

Faible Activité

(FA)
Stockage de surface
(centre de stockage des 

déchets de l’Aube) 

Stockage à faible 

profondeur
(à l’étude dans le cadre 

de la loi du 28 juin 2006) 

Moyenne Activité 

(MA)

Haute Activité

(HA)

Non applicable[1]

[1] Les déchets de haute activité à vie très courte n’existent pas.

Stockage en couche 
géologique profonde
(en projet dans le cadre 
de la loi du 28 juin 2006)
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Déchets radioactifs : quelques chiffres

Stocks des déchets à fin 2013 :
• HA : 3 200 m3

• MA-VL : 44 000 m3

• FA-VL : 91 000 m3

• FMA-VC 880 000 m3

• TFA : 440 000 m3

• Déchets sans filière : 3 700 m3

Source : Inventaire national Andra (2015)

Répartition du 
volume des 
déchets par 

secteur d’activité
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• Le stockage définitif des déchets TFA de Morvilliers (650 000 m3),
opérationnel depuis 2003, permet de mettre en œuvre la doctrine
française basée sur l’absence de seuil de libération des déchets

• Les démantèlements d’installations nucléaires à venir vont produire
de grandes quantités de déchets TFA qui pourraient saturer le
centre de Morvilliers à partir de 2025

• Des travaux sont menés dans le cadre du PNGMDR pour assurer que
les déchets TFA à venir pourront continuer à être gérés sur le long
terme dans des conditions de sûreté appropriées

Le centre de stockage TFA
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• INB exploitée depuis janvier 1992 par l’ANDRA

• Capacité : 1 million de m3 de déchets FMA à vie courte  

• Les actions d’optimisation dans la gestion des déchets laissent entrevoir 
la possibilité d’exploiter cette installation jusqu’à l’horizon 2060

Le centre de stockage de l’Aube (CSA)
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Le centre de stockage de subsurface

• déchets radifères terres rares, métallurgie du Zirconium,..) et 
de déchets de graphite des UNGG (chemises, empilement,… )

Filières d’élimination en projet FA-VL
✕

~ 2035 ?

Mise en service

2015

• recherche de site lancée à l’été 2008 par le ministre, 
instruction d’un dossier en 2015 : site trouvé peu convenir mais 
besoin d’un deuxième site pour contenir tous les déchets
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• Filières pour les déchets HA-MAVL : transmutation, entreposage de
longue durée, stockage profond

Filières d’élimination en projet HA-MAVL

Stockage géologique réversible

Report de 
2015 à mi-

2018

Demande 
d’autorisation de 

création

2025

Démarrage de la phase 
industrielle pilote avec la 

réception des premiers colis 
radioactifs 4 ans plus tard

Avril 2016

DOS
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Un processus de réalisation impliquant toutes les parties prenantes :
• Un groupe de travail pluraliste regroupant : les producteurs de déchets et

l’Andra, des représentants d’associations de protection de l’environnement, les
différents ministères impliqués, des experts comme l’IRSN et l’ASN.

• 4 à 5 réunions par an où sont présentées les avancées des études
• Un plan dont le contenu est soumis aux membres du GT

Nouveautés 2016 :
- Évaluation environnementale stratégique soumise à l’autorité

environnementale
- Consultation du public sur le projet de plan

Plan national pour la gestion des déchets 
et des matières radioactifs (PNGMDR) 

Le PNGMDR : un élément central 
pour le pilotage de la gestion des 
déchets radioactifs en France
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Principales conclusions du PNGMDR 2016-2018

• Le PNGMDR 2016-2018 renforce l’approche par filière de gestion, en
demandant la constitution ou la mise à jour de schémas industriels
globaux pour les déchets TFA, FA-VL et HA-MAVL

• Il vise à consolider l’inventaire prévisionnel de déchets en demandant
que :
• les déchets TFA liés à l’assainissement des structures et des sols

soient pris en compte dans les prévisions
• la justification des possibilités de valorisation de certaines matières

radioactives soit renforcée
• les déchets à venir de Malvési soient intégrés aux filières existantes

• Il demande à améliorer le recensement précoce des besoins en
installations (traitements, entreposage, stockage)
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Principales conclusions du PNGMDR 2016-2018

• Matières radioactives

� Améliorer la justification du caractère valorisable de certaines matières
� Étudier la faisabilité d’un concept de stockage pour l’uranium appauvri et

l’uranium de retraitement

• Déchets TFA

� Pas de remise en cause du principe de gestion fondée sur le « zonage »
� Exploiter les marges d’optimisation pour la gestion des déchets TFA

(densification, zonage déchets, recyclage des gravats en stockage…)
� Progresser dans l’étude de faisabilité d’un recyclage de matériaux

métalliques en présentant les options techniques et de sûreté d’une
installation de traitement pour les GV et les diffuseurs de GB1

� Étudier la faisabilité de stockages « de proximité »
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• FA-VL

�Poursuivre les investigations géologiques sur le site de Soulaines
puis remettre les options techniques et de sûreté d’un stockage sur
ce site et proposer une date de mise en service prudente pour ce
stockage

�Poursuivre les études de caractérisation et de traitement des
graphite et, le cas échéant, des enrobés bitumineux

�Présenter la méthodologie de recherche d’un 2e centre de stockage
FA-VL en accord avec les recommandation du HCTISN
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• HA-MAVL

�Mettre à jour le calendrier de Cigéo ; réviser les besoins et le
calendrier de l’« amont » (entreposage, livraison) en intégrant des
marges robustes

�Définir une version préliminaire des spécifications d’acceptation ;
analyser l’acceptabilité des colis déjà conditionnés vis-à-vis de ces
spécifications

�Poursuivre les études sur le conditionnement de certains déchets
MA-VL

�Focaliser la phase industrielle pilote sur l’acquisition des éléments
visant à conforter la démonstration de sûreté nucléaire du
stockage

�Évaluer le coût d’un stockage direct des combustibles usés
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• Déchets nécessitant des travaux spécifiques

�Poursuivre les travaux pour la recherche d’une filière adaptée aux
déchets tritiés notamment des petits producteurs

� Suivre le déploiement des filières de gestion des sources scellées
usagées

�Poursuivre les travaux pour la prise en charge des déchets sans
filière, notamment mercuriels, organiques et pièces activés des
petits producteurs

�Rechercher et mettre en œuvre une solution de gestion définitive
pour les déchets entreposés dans l’INB ECRIN
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Merci pour votre attention
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